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Atelier sur les nichoirs: instructif et dynamique 

pour tous. 

Une conférence sur les nichoirs d’oiseaux a eu lieu le 
2 mai dernier à Rougemont. Animés par le très dyna-
mique Gilles Lacroix, un professeur à la retraite, les 30 
participants ont pris connaissance d’une multitude de 
petits détails très intéressants sur ce qui est bon et ce 
qui est à éviter pour  assurer une bonne fréquenta-
tion de ces résidences d’oiseaux. 

Saviez-vous qu’il est possible de contrôler la tempéra-
ture à l’intérieur des nichoirs pour éviter des pointes 
de chaleur néfastes ? Que le merle bleu ne tolère pas 
de congénère à moins de 300 mètres? Ou encore que 
certaines espèces d’oiseaux ont été presque sauvées 

de disparition grâce à diverses actions y compris l’installation de nichoirs ?  Toutes ces questions et bien d’autres ont 
été éclaircies par monsieur Lacroix.  

 

À propos de nichoirs, l’Association travaille actuelle-
ment sur un projet d’aménagements pour favoriser la 
biodiversité en piémont du mont Rougemont. Ce pro-
jet est financé par plusieurs partenaires et inclut l’ins-
tallation de 50 nichoirs. Comme c’est le cas pour tout 
projet, il est important d’effectuer un suivi de ce gen-
re d’aménagement. Ainsi, l’Association a besoin de 
personnes intéressées à effectuer un suivi de nichoirs 
par des observations au cours du printemps et de l’é-
té 2016 et par un nettoyage des nichoirs à l’automne 
de la même année. Si cela vous intéresse, communi-
quez avec le coordonnateur au (450) 779-2725. Parce 
que chaque petit geste compte.  
 

Pour en savoir plus sur les nichoirs et autres structu-
res  d’oiseaux, Gilles Lacroix fait part de ses expérien-
ces sur le WEB à l’adresse : 
http://gilleslacroix.blogspot.ca/ 
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Le piémont du mont Rougemont: zone de rencontres!  

Un projet présenté au Pacte-rural 2015-2016 de la MRC Rouville et à plusieurs autres organisations. 
 

Le piémont est cette portion de territoire qui est située 
au pied de la montagne. Parfois cultivée, parfois en 
friche ou occupée par des résidences, cette zone de 
transition entre la forêt et le milieu urbanisé est une 
zone où plusieurs rencontres ont lieu tout au long de 
l’année. C’est la rencontre de la forêt dense et de la 
plaine agricole. C’est la rencontre entre les acéri-
culteurs, les agriculteurs et les clients citoyens. C’est 
aussi une zone de rencontres entre les espèces fauni-
ques et floristiques forestières et celles des milieux plus 
ouverts.  
 

Cette bande de territoire est donc toute désignée pour 
y accomplir des actions concrètes et impliquer la popu-
lation dans un vaste projet d’aménagements pour favo-
riser la biodiversité. 
 

 

En réponse à une problématique répandue  
 

Malheureusement, le développement du territoire n’a pas toujours tenu compte de la nécessité de préserver la biodiversi-
té. Souvent, les espaces de transition entre la forêt et la plaine agricole ont disparu et les habitats d’espèces des milieux 
semi-ouverts se sont rétrécis. De plus en plus d’études démontrent le déclin important de plusieurs espèces fauniques ou 
floristiques de ces milieux. Par exemple, selon l’organisme Études d’oiseaux Canada et le Département de biologie de l’Uni-
versité Dalhousie, une diminution draconienne des effectifs d’oiseaux insectivores a été observée depuis les années 1970. 
Bien qu’aucune cause ne soit officiellement déclarée, plusieurs chercheurs croient que l’utilisation sans cesse grandissante 
de certaines catégories de pesticides dans les aires d’hivernage situées plus au sud serait en bonne partie responsable. Des 
solutions locales ont été mises de l’avant pour contrer ces déclins sous nos latitudes. Des organismes de conservation y par-
ticipent activement. Il s’agit principalement d’aménager des parcelles peu propices à l’agriculture ou des bandes riveraines 
pour favoriser la présence d’insectes pollinisateurs servant aussi d’aliments pour diverses espèces d’oiseaux.  
 

Sur l’ensemble du piémont du mont Rougemont, le projet de l’Association réalisé en collaboration avec Nature-Action Qué-
bec, vise trois objectifs; Premièrement, préserver et améliorer l’offre d’habitats fauniques pour cinq espèces d’oiseaux bé-
néfiques à l’agriculture notamment le Petit Duc Maculé, le Tyran tritri, le Bruant des prés, le Bruant des champs ou encore 
le Busard St-Martin, . Deuxièmement, favoriser le sentiment d’appartenance des citoyens envers la diversité du paysage du 
piémont de la montagne : vergers, friches et habitats semi-ouverts. Troisièmement, impliquer la communauté locale dans 
un projet de valorisation de l’environnement.  
 

Six propriétaires dont quatre agriculteurs, ont accepté de participer au projet en permettant l’utilisation de leur terrain afin 
de réaliser ces actions. Concrètement, le projet permettra la restauration de rives d’étangs pour favoriser les espèces d’oi-
seaux insectivores, l’aménagement de prairies florifères, l’amélioration de la qualité de l’eau des étangs, la mise en place et 
le suivi des perchoirs et des nichoirs réalisés en collaboration avec des étudiants de la région et des citoyens de Rougemont. 
 

Photo de Joëlle Benoit © (AMR) 
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Des actions déjà réalisées, d’autres le seront jusqu’à l’automne 2016 
 

Déjà au cours de l’été qui s’achève, 1600 arbres feuillus ont été plantés sur un espace qui n’était plus cultivé. Au cours de 
l’automne, nous prévoyons la plantation de près de 800 arbustes, 1000  vivaces, et l’ins-
tallation de 50 nichoirs .  
 

Par la suite, il faudra instaurer un comité de suivi des nichoirs. Ce suivi servira à évaluer 
nos actions en tentant de savoir si les nichoirs sont ou ont été occupés. À partir du prin-
temps 2016, il s’agit de faire quelques observations à distance. À l’automne de la même 
année, il faudra faire le ménage de l’intérieur de ces résidences. La propreté est de mise 
pour une couvée en santé. Idéalement, ce suivi devrait se poursuivre quelques années.  

 

Photo: 

Le piémont du mont Rougemont est reconnu pour avoir déjà abrité des Petits Ducs macu-
lés. Ces derniers utilisaient des nichoirs installés par Ngaio Richards, une étudiante de 
l’Université McGill. 

                       
 

Ce projet a besoin de vous. N’hésitez pas à communiquer avec le coordonnateur de l’Association pour toute in-
formation au numéro (450) 779-2725. Vous pourriez joindre l’une des équipes de suivi des nichoirs  
 

Plusieurs partenaires 

Les démarches ont commencé au printemps dernier afin d’évaluer l’intérêt des propriétaires et de plusieurs partenaires. Les 
différents programmes de subvention ciblent des actions bien définies en fonction du type de propriété. L’Association a réus-
si à obtenir la collaboration de plusieurs organisations privées et publiques. Que ce soit par des contributions en nature ou 
en espèces, toutes ces implications sont appréciées. C’est donc un amalgame de différentes sources d’aide qui va finalement 
permettre la réalisation des actions. Merci à tous ceux qui nous aide à préserver la biodiversité.  

                Ce projet est réalisé grâce à la participation financière de :  

 

Agence forestière Montérégie (contribution nature d’une valeur estimée à plus de 2000$) 

CLD Au cœur de la Montérégie (support dans la préparation d’un dossier de présentation) 

École Paul-Germain-Ostiguy de Saint-Césaire 

École Mgr-Euclide-Théberge de Marieville 

Journal de Chambly (espace papier gratuit) 

Journal Le Clairon de Saint-Hyacinthe (espace papier gratuit) 

Nature-Action Québec (support scientifique et technique) 

Opération P.A.J.E. Montérégie (Partenariat Action Jeunesse en Environnement) 

Pacte-rural de la MRC Rouville (18 542 $) 

Programme d’intendance des habitats d’Environnement Canada (plus de 20 000$) 

Programme Prime-vert volet 1 du MAPAQ (9154 $) 

Merci aux propriétaires qui ont permis l’utilisation de leur terrain pour la réalisation de 
ces aménagements 
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Photo: Le voyez-vous ? Le Petit Duc macu-

lé, un oiseau de proie qui aime les prairies 

et les friches, n’est pas toujours facile à 

voir dans son habitat. © Samuel Denault 

Hervé Michel © www.oiseaux.net 
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               La montagne fait parler d’elle 

 

Habitats fauniques du mont Rougemont:  une série d’articles d’intérêt dans 2 journaux locaux 
 

Lisez-vous le Journal de Chambly ou Le Clairon de Saint-Hyacinthe ?  
 

Ces  journaux locaux sont distribués gratuitement à tous les foyers de leur territoire. Avec un tirage combiné de 62 000  co-
pies,  les  articles rédigés par  des membres, des bénévoles ou par le coordonnateur de l’Association peuvent potentielle-
ment être lus par plus de 100  000 personnes (il y a souvent plus de 2 personnes par foyer). C’est donc avec enthousiasme 
que l’AMR a proposé aux journaux locaux de rédiger une série d’articles portant sur les habitats fauniques du mont Rouge-
mont. Pour ce faire, il fallait évidemment obtenir un appui financier. La Fondation de la faune du Québec dispose de plu-
sieurs programmes d’aide financière. Parmi eux, le programme « Découvrir les habitats fauniques » poursuit l’objectif de 
faire connaître les habitats fauniques du Québec, leurs problèmes, et les moyens d’y remédier.  L’AMR a ainsi pu obtenir le 
financement nécessaire pour permettre au coordonnateur de l’Association d’effectuer les recherches et la rédaction de ces 
articles. Au moment d’écrire ces lignes, une quinzaine d’articles ont été rédigés et douze ont déjà été publiés.   

 

 

 

 

 

Le coordonnateur remercie le bénévole et membre de l’AMR, Gabriel Sauriol-Nadeau de Sainte-Madeleine pour sa collabo-
ration aux articles, madame Katherine Monette pour l’article sur les habitats des anoures ainsi que madame Isabelle Tittley, 
biologiste de Nature-Action Québec, pour la vérification du contenu scientifique. 

Quelques articles n’ont pas encore été publiés.  Alors, soyez à l’affut de ces journaux et apprenez-en 
plus sur les habitats fauniques du mont Rougemont. 
 

Merci aux éditeurs du Journal de Chambly et du journal Le Clairon de Saint-Hyacinthe 

et à la Fondation de la faune du Québec. 



 

 Page 5 L’écho: une montagne d’information  Automne2015 

                                                                        Faune et flore du mont Rougemontdu mont Rougemont 

 

Poursuite des inventaires biologiques 

Depuis l’été 2002, des inventaires biologiques sont effectués par Na-
ture-Action Québec, sur les terrains privés de la montagne. Ces in-
ventaires servent à documenter les connaissances et à réaliser des 
cahiers du propriétaire en partenariat avec l’Association du mont 
Rougemont. Durant l’été 2015, des journées supplémentaires ont pu 
être réalisées grâce à la participation financière de Emploi-été Cana-
da. Une biologiste a été engagée temporairement grâce à ce pro-
gramme. Cela a permis de revisiter quelques sites, principalement 
des ruisseaux, dont les derniers inventaires dataient de quelques an-
nées. Ainsi, madame Katherine Monette et le bénévole Gabriel Sau-
riol-Nadeau,  ont pataugés  dans et autour de plusieurs ruisseaux si-
tués sur des propriétés de Nature-Action Québec, de Conservation de 
la Nature Canada et de trois autres propriétaires.  
 

Des ruisseaux toujours aussi vivants 

Les ruisseaux visités ont été choisis en fonction de leur fort débit potentiellement favorable aux salamandres. Pourquoi 
ce choix ? D’abord pour savoir si nos ruisseaux hébergent toujours des salamandres. Et c’est bien le cas. Dans et autour 
des ruisseaux visités, sauf un, plusieurs individus d’au moins trois espèces ont été observés: la salamandre à deux lignes, 
la salamandre cendrée et la salamandre sombre du nord.  Un des ruisseaux n’a laissé voir que la salamandre à deux li-
gnes. 

 

Outre les salamandres, l’équipe a aussi observé d’autres amphi-

biens; la grenouille verte, la grenouille des bois, le triton vert, la rai-

nette crucifère, la rainette versicolore, le crapaud d’Amérique, une 

espèce de reptile; la couleuvre rayée, une espèce de poisson; la per-

chaude, des mammifères; le raton laveur, l’écureuil roux, le cerf de 

Virginie et plusieurs espèces d’oiseaux. 
  

 

 

     La salamandre pourpre 

De plus, nous voulions savoir si une des espèces rares du Québec ne 

s’y retrouvait pas: la salamandre pourpre. Jamais observée au mont 

Rougemont, cette dernière a été vue sur le mont Yamaska. Un plan 

de gestion a été établi par le gouvernement fédéral pour cette espèce à situation jugée préoccupante en collaboration 

avec le gouvernement du Québec. La salamandre pourpre n’est généralement pas connue du public, car elle est noctur-

ne et a un comportement discret. Elle est un des plus gros représentants de la famille de salamandres qui sont dépour-

vues de poumons. Elle peut mesurer jusqu’à 20 cm de long, et les mâles sont légèrement plus gros que les femelles. Son 

nez est large et court. Elle a une queue et le dos rougeâtres tandis que son ventre est blanchâtre.  Comme toutes les sa-

lamandres sans poumons, elle a absolument besoin d’une eau claire et limpide puisqu’elle respire  par la peau. En été, 

on trouve habituellement les adultes à plus de 100 mètres d’altitude, sous de grosses pierres plates, dans des ruisseaux 

vifs ou au bord de ceux-ci.               

        

Alors, si le cœur vous en dit, à 4 pattes dans vos ruisseaux! 

Grenouille des bois © Nature-Action Québec 



 

 

 
Pour adhérer ou renouve-

ler votre adhésion 
 

Remplissez le  
formulaire disponible sur 
le site internet  ou ce cou-

pon détachable:  
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Plusieurs avantages à devenir membre ! 
 

 Représentation et concertation sur les intérêts communs (chemins, loisirs) 
 Fiches d’information et activités sociales 
 Possibilité d’obtenir un cahier du propriétaire 
 Ateliers d’information ou de formation 
 Pour les résidents, un droit de vote sur les enjeux touchant la montagne 
 Aider l’Association à demeurer un acteur important du milieu 
 

Coupon détachable pour devenir membre ou renouveler votre adhésion 
Complétez les informations et faites parvenir le coupon à l’adresse indiquée avec un chèque au 

montant approprié. 

                                                                                              Entre les branches 

 

Le mont Rougemont: riche mosaïque de vie 
 

Mise à jour des bases de données fauniques et floristiques 
 

Depuis sa création, l’Association en collaboration avec Nature-Action Québec, détient une base de données très complète 
sur la faune et la flore du mont Rougemont. Ces informations ont été glanées grâce au soutient et avec la permission des 
propriétaires de lots. Au fur et à mesure des différentes visites que ce soit lors de l’élaboration des cahiers du propriétai-
res ou à la demande de propriétaires, cette base de données s’améliore. Cependant, les propriétaires demeurent ceux qui 
ont le plus de chance de faire les observations les plus intéressantes. N’hésitez pas à nous appeler afin de nous faire part 
d’une observation que nous pourrons inclure à notre base de données selon le cas ou pour toute information sur la mon-
tagne. Le coordonnateur sera toujours heureux de discuter de la montagne, des projets de l’Association ou des différentes 
problématiques rencontrées sur le territoire.   
 

Oiseaux, salamandres,  couleuvres, fougères, arbres, sols, espèces envahissantes, lacs, ruisseaux, milieux humides, acéri-
culture, pomiculture, foresterie, circulation,  la montagne est une mosaïque de vie.      
 

À propos des cahiers du propriétaires, 6 auront été réalisés en 2015.  Téléphonez-nous  
pour obtenir le vôtre si ce n’est déjà fait.                                                    

        (450) 779-2725 

Prénom et nom: ________________________________________   

No. de téléphone (nous vous contacterons pour finaliser les informations) ___________________________________________ 

Propriétaire d’un lot au mont Rougemont  (√) ?   OUI ______   NON  ______ Si oui, joindre un chèque de 25$ (70$ pour 23 ans) 

Résident de Rougemont, ou St-Jean-Baptiste ou  St-Damase (√) ?   OUI ______   NON  ______ Si oui, faire un chèque de 25$ 

Autre collaborateur (√) ________ : faire un chèque de 15$ (sans droit de vote) 

 

                     Faire parvenir par la poste avec votre chèque à l’adresse: 

 

Bienvenue aux nouveaux propriétaires  

 

Association mont Rougemont 

120, rue Ledoux 

Beloeil, (Qc)     J3G 0A4 
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                                                                        Dans la montagneu mont Rougemont 

 

Depuis la dernière parution de l’Écho, nous proposons un éclairage succinct sur une des  options de conservation disponi-

ble pour vos lots du mont Rougemont.  

Qu’est-ce qu’un don écologique 

Un propriétaire donne sa propriété, attestée comme étant une terre écosensible (ayant une valeur écologique), à un or-

ganisme de conservation, qui aura la responsabilité de protéger à perpétuité la biodiversité et l’état naturel des terres 

reçues en donation.  L’organisme doit être habileté par le programme des dons écologiques pour recevoir ce don. 
 

Avantages pour le donateur 

Pour des héritiers: Si vous héritez d’une propriété et que vous décidez de la vendre, vous devrez payer de l’impôt sur le 
gain en capital soit sur l’augmentation de la valeur marchande de votre propriété entre le moment ou elle a été acquise 
par votre parent décédé (ou autre personne qui vous lègue la propriété à son décès) et le moment de l’héritage. Cela 
pourrait représenter une somme considérable à payer. Mais si vous  faites don écologique de votre héritage, votre gain 
en capital sera non imposable. Cela pourrait représenter une économie substantielle.  

Pour un donateur individuel qui a acquis la propriété d’un vendeur, il bénéficiera de crédits d’impôt pour réduire ses im-
pôts à payer, tout crédit d’impôt non utilisé peut être reporté sur une période de 10 ans. 

Quant à elles, les corporations donatrices pourront appliquer la valeur du don pour réduire leurs revenus imposables tant 

au niveau provincial que fédéral. 
 

Étapes pour finaliser un don écologique (les organismes de conservation peuvent aider à réaliser ces étapes) 

 - Élaboration de votre projet de donation avec l’organisme préalablement choisi 

 - Évaluation écologique du lot par l’organisme 

 - Évaluation de la juste valeur marchande par un évaluateur agrée 

 - Attestation de la valeur écologique de la propriété par le MDDELCC et analyse des titres de propriété 

 - Émission de la déclaration de juste valeur marchande 

 - Transfert des titres chez un notaire (acte notarié) 

 - Émission du visa fiscal (ce document émis par le MDDELCC attestera de la reconnaissance de l’organisme de        
    conservation et de la valeur écologique du terrain 

 - Émission du reçu d’impôt par l’organisme 

Plusieurs sources d’information sur internet dont le Guide du Programme des dons écologiques du Canada (Environnement Canada)  

https://www.ec.gc.ca/pde-egp/CF436970-2ABA-45C4-A4B2-D413B1D14F4B/guide-pde-egp_fra.pdf 

Témoignage 

 

« Nous sommes neuf frères et sœurs héritiers de la terre familiale de Rougemont, 
nous ne souhaitons pas continuer à exploiter la terre à bois. Notre don est pour 
nous la meilleure façon de régler la succession et nous espérons que notre geste 
pourra inspirer d’autres gens  dans la  même situation »  

     

     Famille Larose 

Le don écologique:  

Des avantages indéniables notamment en cas de succession 
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 120, rue Ledoux 
Beloeil, Québec 

info@montrougemont.org 
www.montrougemont.org 

 En partenariat avec  

 octobre 2015:  travaux de plantation et installation de nichoirs chez 6 propriétaires, avec des jeunes de la région  

 18 novembre 2015: soirée –lancement, capsules vidéo sur les amphibiens et reptiles avec discussion: voir annonce 

 Hiver 2016:  Janvier ou février: conférence sur l’histoire du mont Rougemont (à confirmer) 

 RESTEZ À L’AFFÛT !  Les conférences et ateliers seront annoncés par des communiqués dans les journaux locaux 

                                                                              Événements récents ou à venir 

  

Invitation à tous: 
 
Soirée lancement des capsules vidéos tournées sur le mont Rougemont et portant sur les 
amphibiens et reptiles du mont Rougemont suivi d’une discussion-conférence 

 
Vous aimeriez en connaître davantage sur ces petites bêtes fragiles et discrètes, venez 

participer à cette soirée qui leur sera dédiée.  À l’occasion du lancement d’une vidéo tournée 
tout dernièrement au mont Rougemont et portant sur l’herpétofaune, le spécialiste Philippe 

Lamarre viendra discuter avec nous d’une passion devenue profession.  
 
 

Mercredi le 18 novembre 2015 
19h à 21h 

Salle communautaire de Rougemont  
11, chemin Marieville, Rougemont 

 
 

Bienvenus à tous, membres ou non. Une contribution volontaire sera appréciée pour aider à défrayer les coûts 
de cette activité. 
 
Inscription par téléphone au 450-779-2725 ou par courriel au : info@montrougemont.org 

GRATUIT 

Gouvernement du Canada 

Ce bulletin est réalisé grâce au soutien financier 

 

Les opinions exprimées dans ce document sont celles de 
Nature-Action Québec et de l’Association du mont Rouge-
mont 


